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À mon Papa, Jean-Michel Lumineau, 
agriculteur passionné de la terre, 

orateur de talent et raconteur d’histoires,
sans qui ce projet n’aurait pu exister.

Merci d’avoir permis à ce conte familial
d’arriver jusqu’à nous. À mon tour

aujourd’hui de le transmettre 
en mots et en couleurs... 



Il était une fois Canette qui vivait 
dans la forêt dans une petite maison 
à la croisée des allées. Entourée 
d’un jardin clotûré, sa demeure était 
si jolie qu’elle faisait envie.

Canette menait une vie tranquille. 
Elle ramassait du bois dans les parages, 
faisait le ménage, le lavage, 
préparait à manger, mais, surtout, 
elle s’affairait à son jardin.





Jardiner était son passe-temps favori. 

Elle cultivait des tomates, des patates, 
des oignons, des melons, des citrouilles, 
du fenouil, des haricots, des poireaux 
et plein d’autres bons fruits et légumes.







L’hiver,
Canette se reposait en rêvant 

de son jardin sous la neige. 

Au printemps,
elle se préparait bien vite à semer. 

Et à l’été,
on la voyait s’occuper sans cesse de son potager.

Mais l’automne
était sa saison préférée, car elle récoltait

enfin ce qu’elle avait cultivé. 



Un beau matin de septembre, elle réalisa qu’on 
lui avait dérobé des céleris pendant la nuit….

	 « Mais qui donc ose voler le fruit 
	 de mon travail…? se demanda-t-elle. 
	 C’est sûrement une vraie canaille ! »







Pour découvrir le voleur nocturne, 
Canette devait rester éveillée toute la nuit 
et le surprendre sur le fait de son méfait !

Elle essaya une nuit, deux nuits, trois nuits…. 
Mais la fatigue était à chaque soir si grande 
qu’elle s’endormait, laissant le malfaiteur agir 
à sa guise. Les fruits et les légumes ne cessaient 
de disparaître.

Une idée germa alors dans sa tête. 
Il lui fallait tendre un piège à bêtes ! 



Le lendemain, elle mit son plan à exécution.

Toute la journée, la pauvre Canette creusa un trou large et profond. 
Ses petits bras plumés étaient bien fatigués. 



Puis, elle étala un treillis pour camoufler le trou et ajouta de la terre 
et des légumes pour bien duper le voleur. 

Son piège à malfaiteur était enfin prêt.





Épuisée, elle alla se coucher sans manger. 
Elle dormait profondément quand, 
au beau milieu de la nuit, 
elle fut réveillée par un grand bruit. 

« Serait-ce le voleur ? » 
se demanda-t-elle, en ayant un peu peur.

Avec prudence, elle alla vérifier 
et se dirigea vers le jardin pour 
voir le piégé.  



Et là... quelle surprise ! 
Toute une prise se trouvait dans son piège ! 
Son ami le sanglier, tout penaud, se faisant 
tout petit au fond du caveau.

En voyant Canette, il s’excusa et jura 
qu’il ne recommencerait jamais plus. 
En colère, Canette le regarda et déclara : 
	 « Je retourne me coucher et viendrai 
	 te revoir après m’être reposée. »

Fière que son plan ait fonctionné, 
elle se rendormit pour le reste de la nuit.





Le lendemain, après un bon petit déjeuner qu’elle prit 
sans se presser, Canette retourna voir son prisonnier. 

Le sanglier avait une drôle de mine au fond de son trou. 
Pour lui, la nuit avait été pourrie ! Il supplia Canette de 
lui pardonner sa gourmandise et sa grosse bêtise. 

Canette, qui avait un grand coeur, lui promit de le sortir 
de sa prison, mais posa des conditions :

« Tu devras reboucher le trou, replanter, désherber et 
bêcher toute la journée. 

Promis juré ! » lui dit le sanglier. 







C’est ainsi que Canette descendit une échelle dans la cavité 
et le sanglier remonta, soulagé d’être enfin libéré! 

Aussitôt sorti, le sanglier se mit au boulot 
et Canette se réjouit de la force de son nouveau jardinier. 
Il soulevait sans peine la brouette chargée de fruits et 
de légumes, de terre et de grosses pierres.  





Pour les gros travaux, le sanglier était le meilleur 
des compagnons. Pour cette raison, Canette décida 
de le récompenser une fois la journée terminée. 

Ensemble, ils burent un bon lait chaud et partagèrent 
un délicieux gâteau aux abricots que Canette 
avait cuisiné durant la matinée. 



Après discussion, Canette 
proposa au sanglier de revenir l’aider au 

potager en échange de légumes 
et de fruits bien sucrés. Heureux,  

le sanglier accepta son offre sans hésiter.

Puis, il repartit dans la forêt en 
promettant de revenir l’aider.





À partir de ce jour, Canette put continuer 
à vivre tranquillement, en regardant ses

plantes pousser et en cuisinant des plats
succulents pour tous ses amis... 

et le sanglier aussi ! 




